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SANDRO BOTTICELLI





	Nom ? Alessandro di Mariano di Vanni Filipepi, dit Sandro Botticelli.


	Naissance ? Né vers 1445 à Florence.


	Mort ? Décédé le 17 mai 1510 dans la même ville.


	Contexte ? La ville de Florence, foyer de la Renaissance italienne


	
Œuvres majeures ?


	La Force (1470)


	Le Printemps (1477-1478)


	Pallas et le Centaure (1482)


	La Naissance de Vénus (1485)


	L’Annonciation à Marie (1489)


	La Calomnie d’Apelle, illustrations de La Divine Comédie de Dante (1495)


	La Nativité mystique (1501)








Alessandro Filipepi reçoit le surnom de Botticelli très tôt. Cela peut s’expliquer de deux manières : lui et l’ensemble de sa famille auraient été affublés de ce surnom signifiant « petit tonneau » en raison de la forte corpulence de Giovanni, le fils aîné ; ou ce pseudonyme renverrait à l’activité de batteur d’or, battigello, que Sandro exerçait dans l’atelier d’orfèvrerie de son frère Antonio.

Sandro Botticelli est l’une des grandes figures de la peinture italienne de la Renaissance. Proche des Médicis, il bénéficie de l’aura de cette famille, grâce à laquelle il devient célèbre et apprécié dans tout Florence et même au-delà. Sa production se concentre sur la cité florentine et Rome, où il travaille aux fresques ornant la chapelle Sixtine.

Si Sandro Botticelli est pleinement ancré dans la Renaissance, il va toutefois plus loin que ses contemporains. Il est en effet le premier à faire de la mythologie le thème central de certaines de ses œuvres, marquant ainsi une rupture par rapport aux artistes des époques précédentes. En outre, il donne toute son importance au dessin, auparavant simple outil d’étude. Ces particularités mises à part, sa production est typique de son temps : elle se compose essentiellement de portraits, alors très en vogue, et de sujets religieux. En termes de technique, l’artiste est également dans une certaine mesure en accord avec son siècle, puisqu’il applique, dans ses compositions, les principes nouvellement découverts de la perspective centrale.







CONTEXTE





LA RENAISSANCE

La Renaissance est un mouvement de renouveau artistique et culturel qui naît au XVe siècle à Florence, puis touche les autres villes italiennes avant de s’étendre à l’ensemble de l’Europe au XVIe siècle. Elle se caractérise notamment par la redécouverte de l’Antiquité classique et la revalorisation du savoir en général.

Dès la fin du XIVe siècle, des érudits florentins, sous l’égide du poète Pétrarque (1304-1374), entreprennent l’étude des textes des auteurs grecs et romains à travers les manuscrits originaux, délaissant les textes glosés au cours du Moyen Âge. Ils réapprennent ainsi le grec ancien, ce qui leur permet de s’ouvrir à tout un pan de l’Antiquité jusqu’alors négligé, dans lequel les écrivains et les artistes puisent une nouvelle source d’inspiration pour leurs œuvres. L’humanisme est né.

C’est aussi au cours de cette période que l’individu prend de plus en plus d’importance. Mettant l’homme au centre de ses préoccupations, les humanistes se donnent pour but de le rendre plus digne et plus humain grâce au développement de son esprit critique et de son savoir, notamment par un retour à la tradition antique, faisant par-là preuve d’une foi nouvelle en une humanité, capable de progrès.

Dans le domaine des arts, on constate un changement du statut de l’artiste, qui est enfin reconnu en tant que tel : il signe désormais ses œuvres de son nom et n’est plus considéré comme un simple artisan, comme c’était le cas jusqu’alors. En outre, le développement considérable du mécénat lui permet de réaliser de nombreuses commandes et d’acquérir du prestige. L’invention de l’imprimerie, au milieu du XVe siècle, permet par ailleurs la diffusion de la connaissance, qui devient dès lors accessible à un public plus nombreux, et ce plus rapidement.




LA COUR DES MÉDICIS

Au XVe siècle, l’Italie se compose d’une multitude de cités-États (le pays ne sera unifié qu’en 1871). Parmi elles Florence, où vit Sandro Botticelli, est une ville prospère grâce à une classe dirigeante composée de marchands et de banquiers, et puissante : elle contrôle alors une grande partie de la Toscane.

Florence est aux mains des Médicis depuis 1434, date à laquelle Cosme de Médicis (1389-1464), aussi appelé Cosme l’Ancien, s’empare du pouvoir. L’autorité des Médicis est entièrement basée sur leur fortune personnelle : banquiers, commerçants et producteurs de draps de laine et de soie, ils sont des acteurs majeurs des domaines qui font la renommée de la cité florentine à l’époque.

Sandro Botticelli, quant à lui, fait partie de l’entourage des Médicis, et plus particulièrement de Laurent de Médicis (1449-1492), dit Laurent le Magnifique, qui lui commande de nombreuses œuvres et compte à sa cour des écrivains et philosophes tels que Marsile Ficin (1433-1499) et Pic de la Mirandole (1463-1494), ainsi que le poète Ange Politien (1454-1494) et les peintres Benozzo Gozzoli (1420-1497) et Domenico Ghirlandaio (1449-1494). À l’instar des Médicis, les riches bourgeois florentins soutiennent de nombreux artistes qui voient les commandes affluer.

Durant la seconde moitié du XVe siècle, Florence et Rome sont en conflit : la cité papale tente en effet d’étendre son pouvoir jusqu’à Florence. Le pape Sixte IV (1414-1484) apporte son aide aux Pazzi, clan florentin rival des Médicis, qui veulent s’emparer du pouvoir à Florence. Ils s’associent dans une conjuration contre la famille florentine, ce qui aboutit, en 1478, à la mort de Julien de Médicis (1453-1478), frère cadet de Laurent le Magnifique, tué lors d’une échauffourée dans la cathédrale de Florence. Les réactions sont virulentes de part et d’autre et, alors que Laurent de Médicis fait pendre les conjurés aux fenêtres du Palazzo Vecchio, Sixte IV frappe Florence d’une série d’interdits (interdiction de célébrer la messe, de donner les sacrements, d’enterrer les morts) et engage des poursuites contre Pic de la Mirandole et Marsile Ficin pour hérésie.




L’ÉPISODE SAVONAROLE

Alors qu’une vague de millénarisme se répand sur la cité florentine – la population craint l’an 1500, croyant voir venir l’heure du Jugement dernier et l’Antéchrist –, Laurent de Médicis fait appel à Jérôme Savonarole (1452-1498), prieur dominicain à la tête du couvent florentin de San Marco, afin de défendre Pic de la Mirandole et Marsile Ficin lors de leur procès en 1487, 1489 et 1490.
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